
LE MONDE ILLUSJTRE

SUPERSTITIONS POPULAIRES

Quand la neige sur la terre
Etend son manteau glacé,
Quand du sombre roi polaire
Le règne a recommencé,

Au foyer de la famille,
On conte d'un coeur joyeux,
Près de l'âtre qui pétille,
Les hauts faits des bons aïeux.

On rappelle les victoires
De nos valeureux héros,
Leurs épreuves, leurs déboires,
Leurs souffrances, leurs travaux.

On exalte le courage
De l'intrépide colon
Bravant le cruel sauvage,
Le désert et l'aquilon;

Des apôtres débonnaires
Qui, seuls, armués de la croix,
Bravent les dieux sanguinaires
Du Huron, de l'Iroquois.

Parfois, on mêle à l'histoire
De bien étranges récits
Qui font pâlir l'auditoire,
Evoquant l'Esprit des nuits.

La légende ténébreuse,
Peint de lugubres tableaux
A sa voix mystérieuse,
Les morts quittent leurs tombeaux

Au dehors la nuit est sombre,
On se serre en frissonnant!
La frayeur perçoit dans l'ombre
Les soupirs du revenant!

L'esprit rempli des mystères
De la nmort et des tombeaux,
Sur les murs des cimetières.
Voit de menaçants flambeaux.

Et quand, aut loin, vers la plaine,_
Un feu brille su'r les eaux,-
Ce feu est une âme en peine,
Cherchant en vain le repos.

Sous les saules séculaires,
Au bord du ruisseau qui fuit,
On voit, dans leurs blancs suaires,
Errer les " Belles de nuit

La perfide "llavandière ",
Les " garous ", les *' korigans "

Les filtres de la sorcière,
Font pâlir les plus vaillants

Le vent souffle avec furie:
Quels chants étranges dans l'air
C'est la " Chasse-galerie
Elle a fui comme l'éclair.

Les grands boeufs roux dans l'étable,
A Noël, parlent entre eux,
Mais une mort misérable
Frappe tôt les curieux.

La science impérieuse
Condamne ces fictions,
Mais l'âme capricieuse
Garde ses illusions.

Dans nos cabanes rustiques,
Loin des somptueux palais,
Tous ces contes fantastiques
Sont relégués désormais.

Là, l'enfance et la jeunesse
Aiment ces vieux souvenirs
A les conter, la vieillesse
Trouve ses plus doux plaisirs.

Vieilles légendes naïves,
Chers souvenirs du vieux temps,
Sous les fiiuuses slives,

lia vieille paroisse d'Yansachiche a fourni un grand
nombre d'élèves au vieux collège de Nicolet. Les deux
frères, François et Isaac Desaulniers, qlui ont illustré
Nicolet et Saint-Hyacintlbe, feu l'hon. juge T. J. -J*
Loranger, feu l'hon. Sévère Rivard, feu l'hon. Elzéar
Gérin. son illustre frère Antoine-G. Lajoie, M. Ra-
phaël Bellemare, Evariste Gélinas (Carle Tom), etc.,
sont tous des " Machichois " qui ont fait leurs études
classiques à Nicolet.

Mais, inutile d'évoqïuer un passé déjà éloigné. En
1870, il y avait plusieurs jeunes gens d'Yamachiche,
alo"r'8élèveis dô1-d6ýe La gràav-uè ;uliée -iiiIèïrs
donne leurs portraits. En ces temps où l'on semble
méconnaître le glorieux passé de cette illustre Alma
Mater, en certains, endroits, il m'est venu à l'idée d'é-
crire cette note qlui fera pulaisir à p)lusieurs Nicolé-
tains.

En suivant l'ordre de la gravure, voici quelques mots
sur chacun des élèves de Yamachiche à Nicolet, en
1870.

ALPHoNsE DUFRESNE. -Il a été lieutenant-colonel
du 85e bataillon des Trois-Rivières, et est le neveu des
célèbres professeurs Desaulniers, à Nicolet et à Saint-
Hyacinthe. Il demeure aujourd'hui à Haverhill, Etats-
U nis.

ANTOINE LAMV1. -C'est le curé actuel de Spencer.
Il fut d'abord curé de Three-Rivers, et se fit si bien
remarquer de Mgr O'Reilly, qu'il réussit à se faire nom-
mer à l'importante mission qu'il dirige avec zèle et une
grande habileté, aujourd'hui.

ELIE BLAJs. -Après avoir été curé de Saint-Eugène,
diocèse de Nicolet, une maladie grave le força de
prendre du rNpos. Il demeure actuellement chez son
frère, à la cure de Saint-Guillaume d'pton.

NÉRÉE BEAUCHEMIN.-~C'est le Doète si bien connu
de notre monde littéraire. Tout en exerçant sa profes-
sion de médecin, à Yaniachiche, M. Beauchie in ne
néglige pas la poésie, et plusieurs de ses pièces ont reçu
le meilleur accueil des connaisseurs comme Louis Fré-
chette et Napoléon Legendre.

EDouAiti FERON.-Après avoir été admis à la nié-
decine. il se fixa à Sainte-Flore, comité de Champlain,
où il demeure encore. Il s'est acquis une heureuse
aisance et jouit de l'estime de ses co-paroissiens.

L.-O.-M. BELLEMïARE.-Excellent médecin, aussi
modeste que travailleur infatigable. Marié à la pe-
tite fille de feu Charles Caron, ancien député de Saint-
Maurice, il est très estimé, dans sa paroisse natale, où
il a toujours demeuré.

ARAM POTHIER.-C'est l'ancien maire de Woonsoc-
ket, R.I. Après avoir été élu député de Woonsocket
au parlement de Providence, il abandénna la politique

pour s'occuper d'affaires nmunicipales dans sa ville
d'adoption. De tous les Canadiens émigrés, c'est sans
contredit le plus distingué sous tous les rapports.

ESDRAS LANIY. -- Après son cours d'étude, il se livra
à l'agyriculture, et fut maire d'Yamachiche pendant
nombre d'années, même préfet du comté de Saint-
Maurice. M. Lamy a tant aimé Nicolet qu'il a choisi,
pour son épouse, une jeune fille de cette localité.

F. -L. DESAULNIERS-L'auteur de ces notes est député
de Saint-Maurice, depuis dix-huit années, au parle-
ment, tant à Québec qu'à Ottawa. Il a toujours aimé
son lima XMater et l'a prouvé, en maintes occasions.

ELZÉAR BELLEMARE. -C'est le curé actuel de Saint-
Cyrille, diocèse de Nicolet. Après avoir été profes-
seur des sciences à Nicolet, sa faible santé le força
d'accepter une cure. Après avoir été curé de Sainte-
Hélène, Mgr Gravel le nomma au poste qu'il occupe
aujourd'hui et on il est très estimé de ses paroissiens.

HERCULE BiELLEMARE.-Aujourd'hiui curé de Saint-
Paul, diocèse de Nicolet. Il a fait le voyage de Terre-
Sainte, il y a quelques anniées. C'est un habile admii-
nistrateur et on le dit adoré, dans sa localité.

ALEXANDRE DESAULNIERS. -Fils de M. le Dr L.-L.-
L. Desaulniers. Après avoir exercé le ministère dans
la province, il obtint la permission d'aller aux Etats-
Unis, où il est mort, il y a cinq ans, curé de West-
Gardner. Suivant ses dernières volontés il fut inhumé
dans sa paroisse nat-ile, à Yamiachiche.

Dio.Nîs DESAULNIERs. -Frère du précédent. Il est
traducteur français à la Chambre des Comnmunes.
Après avoir exercé la profession d'avocat à Montréal,
il épousa la fille aînée de M. Raphaël Belleniare et alla
se fixer à Ottawa, où il demeure aujourd'hui.

CLÉOPHAS LA,«. -C'est le professeur actuel de phy-
sique au collège des Jésuites de la rue Bleury, à Mont-
réal. Il est leý&frère de M. Esdras Lamy, et de plusieurs
religieuses distinguées, chez les Soeurs Grises et les
Dames de la Congrégation.

SÉ-vkRE DESAUT.NIER5. -Il fut mnaire d'Yaniachiche
et préfet du comté de Saint-Maurice. Après avoir été
cultivateur il a acquis le magasin des frères Arthur et
Ernest ,aýerte et s'occupe de commerce aujourd'hui.

MOÏSE BLÂîS. -Missionnaire Oblat du Nord-Ouest.
Il réside, maintenant, à Winnipeg, et s'occupe d'émi-
gration, dans l'ouest canadien. Il était fort estimé à
Calgary.

EiiokNE FERRON.-A exercé la médecine aux Etats-
Unis, puis est maintenant établi à Batiscami, comté de
Champlain, où il se fait un bel avenir.

JOSEPH MILOT. -Cultivateur à Yamachiche. Il y a
t rois ans, il fut nommé juge de paix de sa localité.
Fils unique, il vit aujourd'hui, sur la terre paternelle,
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